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R&UA& 
La sole fourragère pourrait convenir au remplacement de la jachère des syst6mes de culture extensifs 
d'%jXque de l'Ouest.  En effet, la jachdre  longue  est une pratique de renouvellement de la fertilité de moins en 
moins possible en cas de forte pression démographique. A la question de savoir pourquoi les cultures 
fourragères ne  sont jamais pratiquées par les paysans des savanes, n ~ u s  cherchons à répondre en étudiant les 
rôles possibles de cette "jachère améliorée" ainsi que les contraintes à son introduction par une analyse 
bibliographique. Pour qu'une jachère fourragère joue un rôle  significatif sur les principaux caractères de 
fertilité chimique  du  milieu (humus, matières m'néralisables. capacité  d'échange  de cations), elle  doit être 
correctement cultivée, fertilisée et non exploitée. Or le fourrage exploité procurerait un revenu  supérieur à 
ceux permis par les accroissements  de  rendement  attendus  apr2s jachère fourragère. Ceci constitue  donc un 
obstacle  majeur à son  introduction en vue de  la  seule fertilisation du m'lieu. Il faut donc  combiner  la  sole 
fourragère avec  d'autres  moyens  de  renouvellement de  la fertilité. Une culture bien .gérée  de légumineuses 
donne un fourrage apte à complémenter  les résidus de  récolte et les pâturages naturels pauvres en azote 
digestible. De plus, la moitié de  la biomasse,  enfouie, procure une source d'azote minéralisable 
correspondant aux besoins du maïs pendant deux ans. La contrainte principale à la gestion de la  sole 
fourragère est le coiit  demandé par l'aménagement de la sole (mise en  défens), mais elle peut elle-même 
contribuer à la lutte  contre  la divagation animale. D'autre part, il  n'existe encore qu"un petit nombre  de 
variétés de légumineuses  exploitables (par exemple'Stylosanthes hamata cv Verano) 
Mots-Clés : jachère, savanes  d'Afrique  de  l'Ouest,  sole fourragère, fertilisation, alimentation  du bétail. 

ABSTRACT: FROM  NATURAL  FALLOWS  TO  FODDER  CROPPING 
Fodder  break  could  replace fallowing in the  extensive  cropping  systems of West Africa. In the  cases of high 
demographic pressure, fallowing of a long duration  has  become in fact, quite  impossible. TQ thè  question of 
why fodder cropping  has  never  been put to  use  by  the peasant farmers of the savannas, the  authors  have 
looked for an  answer  using a bibliographic analysis in the  study of the possible roles of this ïmproved 
fallowing' as well as the  constraintsto its introduction.  They have  noted  that for a fodder break  to play a 
significant  role on the main chemical  characteristics of  soil (humus, mineralizable materials, cation  exchange 
capacity),it has to be correctly cultivated, fertilized and not exploited. However, the fodder thus obtained 
would  produce a higher  income  than  that  resulting from the  output of cultivation afer fallow foraging; this 
constitutes a major  obstacle to its introduction i f  improving  soil fertility is the sole  objective.  Therefore  the 
fodder break has to be  combined  with  other means of renewing  the fertility. A well  munaged  legume  crop 
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L'exploitation des ressou~es naturelles, n~tmmewt le sol, dans la savane  ouest-africaine, a augmente 
Bnormt5ment ces derni&res dêcennies, sans pour autant  avoir  rêsultt!.  d'une  intensification importante de 
l'agriculture et de l'&levage. C'est ainsi que dans des zones êtendues, les capcites de charge du  sol et de la 
v$g&ation ont 6t6 d6pasdes, ce qui entraine une  perte  de  productivit6 agricole et une d6gadation de la base 
prductive. 

Dans ce processus, la  jach:h$re  naturelle de longue  dur&,  $lêment-clC de la restitution de L fertilite des sols 
dans les  sysBmes extensifs, est devenue  une  jachhre  naturelle de courte dur&.  Elle  n'a pas 6th rempbcêe par 
d'autres techniques  qui  peuvent  contribuer i3 l'utilisation  durable  du sol. La sole fomghre (jachkre "mêliorêe" 
dont  une partie de la biomasse est exploit& comme fourrage) poumit permettre, en thhrie, une  agriculture 
plus  intensive et durable : matihre organique  du ml, production foumg&e. Pourtant dlle n'est pas introduite 
par les  paysans de la zone. Est-ce que la sole fomg&re ne joue  pas le r6le attendu, ou est-ce qu'il  existe  d'autres 
facteurs qui enmvent son htr&uction en  milieu r6d ? Le  but de la synhkse b b k  
Rogmme de D6veloppment Agicole du KIT est de faisre le psine sur  les r6sultats de recherche s u  la sole 
fomag&re $ln de savoir si elle  pourrait  constituer  rtkllement un Bl6ment important dans  l'intensification 

nt les queseions de recherche prioritaires h s  ce domaine.  L'êtude se limite h la zone 

A titre d'introduction de la synth$se, des BlCments de base du  fonctionnement des jachkres (naturelles ou 
"mCliorW), la dynamique  des  nu$ients et de la matiBre  organique, sont mdy&s. Les chapitres  suivants font 
le point sur : 

- le ri3k de la dw6e de %a jach&re mamelle ; 
- les aspects techniques  d'une jxhhre mêlim& non exploit& par le  idtail et d'une sole fomagkre ; 
- l'inteoduction de la sole fomag2re dans le sysebme agricole de la zone ; 
- les  questions  de recherche les plus pertinentes. 
La csmpdson  des  jach&res  naturelles de longue et de courte dw6e montre  que cette demikre n'est pas en 

mesure de reconstituer la fereilid du sol. La forte exploitation de la vegbtation sur les parcelles  en jachtxe et 
l'erosion font que le bilan des nutrien@ est souvent n6gatiif. 

Une  jach&re courte "m6liorW (non exploit&, fertilisêe)  peut  ajouter en une p6riode de 2 B 4 ms des 
qumtit6s assez i m p m t m  au stock organique  du sol, et  reduit l'6rosion. Pourtant la productivig  vdg6tale,  qui 
en fome la  base, dêpend d'un bon labour  et de la fertilisation  de h jachi3-e.  Le  syst5me  agricole  bas6 sur des 
cultures annuelles,  et h forte minêdisation de  la mati&re organique font que les mêlioratisns des propriêt6s 
physiques et nutritives  du sol, ne sont que  temporaires. A faible  niveau d'intrmts, cette jachkre  s'am61iorW 
n'est pas efficace. Avec des apports moyens de fertilimts, elle pourrait stabiliser le niveau de ]la matibre 
organique  du sol et contribuer i4 une  meilleure  utilisation des nutriments externes apportês. 

Pour les  paysans,  la  production  founaghre  constitue l'un des 6lêments les plus importants  de la sole 
fomghre. Il est p u  probable  que  les  paysans  adopteront  la jachh  "am6liorW si elle ne peut  pas  contribuer B 
une  meilleure  situation fowagkre. En effet,  une  analyse konomique nous a montr6 que  le fomge constitue le 
revenu principal de la sole fomg&re, plusieurs  fois  plus importante que les  revenus offerts par de  meilleurs 
rendements  agricoles  (cette  malyse ne prenait pas en compte la  "sauvegarde" de la terre, grilce B une  utilisation 
dmble du  sol ). 
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Les résultats de recherche en milieu  réel  indiquent que l'exploitation dune sole fourragkre  peut être 
accompagnée  de la restauration de la  fertilit6  du  sol.  En  revanche il est  absolument  nécessaire  que la végétation 
soit trks bien installée,  fertilisée et gérée. 

Il y a  très peu d'information  disponible  sur le rapport  production  fourragère / production  animale, et sur le 
rapport  restauration de la fertilité de sol / production  agricole.  Les  recherches les plus  importantes dans ce 
domaine  ont été rdalisées dans le cadre de l'intensification  du  système  pastoral  (CIPEA-Nigéria). 

La sole fourragère à base de légumineuses est à préférer à l'association  graminées-légumineuses.  Son 
fourrage de bonne  qualité  peut  compléter le fourrage  des  pâturages  naturels et des  résidus de récolte de qualité 
médiocre. 

Le nombre  d'espèces  légumineuses  fourragères  adaptées  aux  conditions de la zone est très  limit6. La seule 
plante  qui  ait à la fois présend une  bonne  persistance  et  une  bonne  productivité est le Stylosunthes humuta cv 
Verano. 

Elle  peut  fixer  en 2-3 ans une  quantité  d'azote  qui  équivaut à l'application  d'engrais  azote de 80-100 kg  N/ha 
sur 2 ans  de  culture de maïs. La troisième  année  l'effet  résiduel  est  négligeable. Le Stylosunthes humutu cv 
Verano  bien  géré  produit en "milieu  réel" 4000 à 6000 kg de matière  sèche/ha  par  'an,  dont  environ 50 % est 
disponible  comme  fourrage de bonne  qualité. 

Il  existe peu  d'informations  sur  l'économie de la  sole  fourragère.  L'analyse  économique basée sur le systkme 
agricole  pratiquée dans la zone  cotonnière du  Mali  Sud  indique  que la sole  fourragère  (de 3 années)  est  rentable 
si la  clôture en grillage / fil barbelé, n'est  pas prise en compte. Le coût d'une telle  clôture,  nécessaire pour 
prot6ger  la  sole  conte le suqâturage par des animaux  errants,  ne  peut  pas  être  financé  (aux  prix  actuels)  par les 
revenus  additionnels de  la sole fourragère.  L'utilisation des poteaux vifs, haies  vives et la production de 
semence  par les  paysans  eux-mêmes  pourront ea diminuer  le  coût. 

Il est évident que la divagation  constitue une grande  contrainte à l'insertion de la sole fourragère  dans les 
systèmes  agricoles. Sa suppression est indispensable à la conservation du  milieu et à l'intensification. Le 
problème  d'alimentation  animale en saison  sèche  est l'une des  raisons  principales de la divagation.  Ainsi la sole 
fourragère  pourra  contribuer à créer  les  conditions  qui  faciliteront son adoption. 

La  synthèse identifie plusieurs domaines  de  recherche  concernant le fonctionnement, la question et 
l'insertion  de la sole  fourragère,  autant au  niveau de la  recherche  thématique qu'au  niveau de la recherche  en 
milieu  réel. Parmi eux le rapport entre  l'exploitation  fourragère et la  restitution de fertilité constitue un des 
thèmes  prioritaires. 


